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Sur les 48 ayant été distin-
gués, 13 ont bénéficié de la
prestigieuse médaille du
Travail pour leurs bons et
loyaux services rendus à
l’entreprise pétrolière.

LE mess Lambert OnaOvono, à Port-Gentil, aprêté son cadre, vendredidernier, à la cérémonie deremise des médailles dutravail et de l’entreprise à48 agents de la société pé-trolière Total Gabon. C'estla secrétaire générale duministère du Travail, Caro-line Mimboui me Nguema,qui l'a présidée en pré-sence du gouverneur Pa-trice Ontina et du maire dela commune de Port-Gentil,Bernard Apérano. A cette occasion, le direc-teur général de TotalGabon, Henri Max NdongNzue, s'est félicité d'avoirpassé, en 2018, une annéede travail sans accident.Une grâce, qui serait dureste à l'origine de la belleperformance affichée ou si-gnalée dans la poursuite dela transformation initiéedepuis 2015. Il a ensuiteindiqué que (son) entre-prise a finalisé le recen-trage des acquisstratégiques en mer. PourTotal Gabon, il s’agit deconsolider son statut, afind’être plus robuste, quelsque soient les puits de pé-

trole. D'ailleurs, pour 2019,cette entreprise se fixecomme mission, la concen-tration de son savoir-fairesur les acquis, pour les-quels un réel potentiel dedéveloppement est visible.
«La transformation de

Total Gabon passe aussi par
la mise en place d’une réelle
organisation pour relever
les défis permanents de l’in-
cidence opérationnelle», a-t-il souligné. En dépit de cette “bonne
performance”, Henri Max

Ndong Nzue a appelé lesuns et les autres à demeu-rer attentifs et rester àl’écoute. Étant donné quedans ses projections, Total-Gabon entend poursuivresa politique de préparationdu futur, avec la relance des

investissements produc-tifs, la reprise des activitésde forage sur le champ detorpille et la transforma-tion d’autres projets. L’en-treprise se dit égalementdisposée à jouer le rôlemoteur dans le cadre de la

convention avec le minis-tère du Travail, en partici-pant à l’insertion et laréinsertion des jeunes,avec pour principe direc-teur de donner plus dechances à tous. A ce jour,l'entreprise Total-Gaboncompte 145 stagiaires. La secrétaire générale duministère du Travail, MmeMimboui me Nguema, a, deson côté, rappelé que « la
médaille de travail est une
distinction honorifique dé-
cernée par les pouvoirs pu-
blics. Elle apporte beaucoup
de crédit aux bénéficiaires.
La médaille du travail n’est
donc pas une faveur accor-
dée à un travailleur, mais le
fruit du mérite (...). Au-
jourd’hui, vous rejoignez la
communauté bénéficiaire
des médailles du Travail, la
prestigieuse médaille du
travail. Vous êtes donc, à ce
titre, le maillon fort sur le-
quel les responsables de
l’entreprise et les moins
jeunes doivent pouvoir s’ap-
puyer, afin de satisfaire vos
clients devenus de plus en
plus exigeants».Notons que 13 agents ontété décorés de la médaillede bronze et 2 de celle d’ar-gent. Quant aux 33 autres,ils ont obtenu la médaillede l’entreprise. Soit 13pour dix ans, 7 pour quinzeans, 2 pour vingt ans, 10pour vingt-cinq ans, et 1pour trente-cinq ans deprésence continue dans laboîte. 

Plusieurs agents récompensés
Vie des entreprises/Décoration à Total-Gabon 
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La SG du ministère du Travail, Mme Mimboui me
Nguema, décore un employé.
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Le DG de Total-Gabon, Henri-Max Ndong Nzue,
avec un récipiendaire.
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Photo de famille réunissant officiels et récipiendaires au terme de la cérémonie.
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L'assemblée générale
tenue mercredi dernier, la
première du genre du col-
lectif, portait sur plusieurs
points dont les conditions
de l'exercice de leur acti-
vité. 

LES commerçants du mar-ché du Grand-Village onttenu dernièrement leurpremière assemblée géné-rale. Principal point à l'or-dre du jour: leursconditions de travail. D'autres questions étaientsoumises à débat au coursde cette rencontre. Notam-ment les différentes dé-marches entreprises par lebureau directeur du collec-tif, conduit par Marie-JoséeMagoumba, en vue de la lé-galisation de ce mouve-ment associatif. A ce sujet,il ressort que le dossier setrouve dans le circuit. Abordant ce qui a constituél'épicentre de leurséchanges, les “petits opéra-
teurs économiques” du plusgrand marché de la capi-tale économique ont fus-tigé l'insécurité dans

laquelle ils travaillent. Re-levant que le marché n'estpas éclairé à certains en-droits et que leurs mar-chandises sont voléesrégulièrement. Autant de manquementsqu'ils ont du mal à admet-tre, dans la mesure où ilspaient des taxes régulière-ment. Le collectif s'offusque aussicontre le coût élevé de lalocation des boxes. Esti-mant que tout cela ne tientpas compte du contexteéconomique actuel. La pro-chaine entrée en vigueurd’une nouvelle patente, im-posable à tous, à l’initiativede la mairie de Port-Gentil et, partant, l'instaurationd’un jour de repos, pour le
“nettoyage général du mar-

ché”, sont d'autres sujetsqui ont été débattus aucours de ce rendez-vous, le premier du genre. Avant de se séparer, lesmembres du collectif des

commerçants du marchédu Grand-Village se sont fé-licités de la création decette structure associative,en tant que tribune au seinde laquelle ils feront désor-mais entendre leur voixpour défendre leurs droits. Le Collectif prône l'unité deses membres. « En effet,
quand on est ensemble, la
main dans la main et qu’on
s’entend bien, on peut réali-
ser de grandes choses et
évoluer. Nous pensons que
c'est la condition sine qua
non à l’atteinte des objectifs
que notre collectif s'est assi-
gnés», a confié le secrétairegénéral dudit mouvement,Innocent Djabo.

Les conditions de travail difficiles au coeur des échanges
Vie des associations/Collectif des commerçants du marché du Grand-Village
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La présidente du collectif des commerçants
du “Grand-Village”, Mme Magoumba.
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Des commerçants venus nombreux lors de la première "AG" de l'association.

Ph
o
to

 :
 C

N
E

Une phase des échanges ayant lieu au sein du marché.
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